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Dans le courant de la soirée  du d imanche 29 avril 2018, deux tornade s et plusieurs 
rafales descendantes se sont abattues  sur notre pays en faisant de nombreux dégâts.  
Ces derniers ont été particulièrement  importants  sur une exploitation agricole au 
hameau de Lenne (Waulsort)  tvjuf bv qbttbhf ef mǴvof eft efvy upsobeft.  
 
FǴbjmmfvst. mǴjoufotité des dégâts observés à Lenne, nous a bnfoñ è dmbttfs mǴjoufotjuñ 
maximale de cette tornade au niveau F5 tvs mǴñdifmmf ef Hvkjub fu bv niveau T6 sur 
mǴñdifmmf ef Upssp0 
 
Une telle intensité est remarquable  pour nos régions . Il faut en effet remonter au 1 er 
pdupcsf 4228 qpvs sfuspvwfs usbdf eǴune tornade aussi puissante  sur le territoire belge  
voire au 20 septembre 1982 pour obtenir une  tornade encore plus dévastatrice .   
 
De ce fait, bv wv ef mǴjnqpsubodf ef mǴñwñofnfou. nous avons tenu à élaborer un 
dossier le plus complet possible, en abordant une multitude de sujets.  
 
Ce dossier, le plus abouti  que notre équipe ait  pu réaliser kvtrvǴè présent  depuis la 
création de Belgorage  en 2010, reprend les analyses du contexte météorologique,  les 
analyses radars, les analyses des tornade s proprement dite s et, enfin, les analyses 
détaillées des dégâts.  
 
Nft sfdifsdift nfoñft opvt pou ñhbmfnfou qfsnjt eǴen apprendre beaucoup sur 
les tornades en zones de relief, cela notamment  en nous basant sur des cas de 
tornades aux Etats-Unis. 
 
Par ailleurs, lft jogpsnbujpot sñdpmuñft opvt pou qfsnjt eǴbwbodfs eft izqpuiðtft tvs 
les raisons qui ont pu amener la tornade  de Waulsort  à atteindre une telle intensité.  
 
En outre, nous avons émis des hypothèses concernant les raisons qui ont pu amener 
la survenue de  plusieurs tornades successives ainsi que d es rafales descendantes.  
 
À présent , nous vous souhaitons une bonne lecture.  
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Chapitre 1 : Analyses du contexte météorologique  
 
Contexte météorologique général  
 
Dans ce chapitre, jm tǴbhjsb upvu eǴbcpse eǴbobmztfs bv njfvy mft dpoejujpot 
météorologiques générales, puis  les conditions plus spécifiques en amont et en aval 
de la tornade. Pour se faire, un retour en arrière  sera effectué  pour mieux comprendre 
comment cette situation orageuse explosive a pu se mettre en place.  
 
28 avril 2018 
  
Après plusieurs jours de circulation zonale  peu marquée , la situation se complexifie 
petit à petit en ce 28 avril. 2018 mais pour bien cerner t ous les éléments, il est 
important de revenir, même  brièvement, à la journée précédente.  
 
Le 27 avril au matio. vof qfujuf eñqsfttjpo tvs mǴpdñbo tǴbqqsòuf è fousfs dans la 
Manche. Elle se trouve  è mǴfousñf ev ¬ canal » de la Manche en milieu de journée et à 
sa sortie (entre Calais et Douvres) durant la nuit du 27 au 28  avril. 
 
Nf 4: bwsjm bv nbujo. mb eñqsfttjpo tǴimmobilise à dfu foespju fu tǴbggbjblit  pendant que 
la ǳBack-Bent Occlusion Ǵ dpoujovf è tǴfospvmfs bvupvs ev opzbv0 Ff ¬ mǴbvusf dýuñ » de 
la perturbaujpo. dǴftu-à-dire au niveau de son côté méridional qui évolue sur la France 
fu mǴGtqbhof. mf gspou *gspou gspje è mǴpsjhjof+ dpnnfodf è bwpjs une forte tendance à 
onduler.  
 

 
Situation synoptique du 28 avril 2018 à 8h00. Source  ef mǴjnbhf: KNMI 
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Durant la nuit du 28 au 29 avril. mf opzbv fo rvftujpo oǴb upvkpvst *qsbujrvfnfou+ qbt 
bougé mais un nouveau noyau est apparu près du Danemark dans le cadre 
eǴpoevmbujpot tf gpsnbou tvs mb Dbdl-Bent Occlusion.  
  
Go nònf ufnqt. mǴbvusf csbodif ef mb qfsuvscation, la méridi onale, continue à 
onduler aussi  ef ufmmf nbojðsf rvf mǴbodjfo gspou gspje ufoe ef qmvt fo qmvt è opvt 
revenir en tant que front chaud.  
 

 
Situation synoptique du 29 avril 2018 à 2h00. Source ef mǴjnbhf : KNMI 

 
 
À la page suivante, cette situation qui se complexifie encore davantage  est décrite .  
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29 avril 2018 
  
La Back-Bent Occlusion se décale lentement vers le nord de la Belgique uboejt rvǴvo 
gspou dibve eǴbmujuvef *nbtrvñ ebot mft cbttft dpvdift+ usb÷of tvs mf centre puis le 
nord -ouest du pays et génère des précipitations sous forme de faibles pluies 
continues. 
  
Un second front chaud, issu du front qui ondulait au sud de nos régions, remonte vers 
le sud du pays avec , cette fois -ci, une trace au sol. 
 

 
Situation synoptique du 29 avril 2018 à 14h00. Source ef mǴjnbhf : KNMI 

  
Comme le montre  mb dbsuf. vo opzbv eñqsfttjpoobjsf tǴftu gpsnñ bv tpnnfu ev 
système frontal dont fait partie le front chaud. En même temps, des haute s pressions 
tf efttjofou tvs mǴpcéan, le nord de la Mer du Nord et les côtes de Norvège, ce qui 
entraîne, pour nos régions , un flux de nord -est à nord  dans les basses couches tout 
au moins. 
  
En cours de soirée, le front chaud continue  à avancer sur le pays mais (ce qu i ne se 
voit pas sur la carte) il perd sa trace au niveau du sol. En fait, la ligne de convergence 
tjuvñf è mǴftu ev gspou qsfoe mf sfmbj fu buujsf mft wfout ef opse-nord -est à nord des 
cbttft dpvdift kvtrvǴè mvj0  
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Ef oǴftu rvǴè mǴftu ef dfuuf mjhof-là que les vents de  sud-ftu qbswjfoofou è tǴjnqptfs0 
 

 
Situation synoptique du 29 avril 2018 à 20h00. Source ef mǴjnbhf : KNMI 

  
Transposons tout cela sur une carte des vents  : 
 

 
Carte reprenant les données de vi tesse et de direction  

des vents au niveau du sol,  le 29 avril 2018 à 20h00. 
%pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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Enfin, au niveau des températures, nous retrouvons clairement la trace de la ligne de 
convergence mais pas celle du front chaud  : 
 

 
Carte reprenant les données de température le 29 avril 2018  

à 20h00. %pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
  
En plus de cela, cette ligne délimite aussi les types de temps.  
  
Au nord -ouest de la ligne, il se présente  un temps couvert (stratus et stratocumulus 
parfois doublés de frac tus) tout au long de la journée  avec de la  pluie en matinée. Il 
oǴz b bvdvof usbotjujpo fousf mf ufnqt hsjt fu npopupof ef mb kpvsoñf fu mf ufnqt 
orageux du soir. EǴftu nònf vo qfv mf dpousbjsf avec des brumes se renforçant 
kvtrvǴè gpsnfs ev cspvjmmbse kvtuf bwbou mǴbssjwñf eft psbhft0 Cwfd eft ufmpératures 
nbyjnbmft ef 33 è 34±E. sjfo oǴbvsbju qv mbjttfs efwjofs mb wfovf eft psbhft qpvs 
mǴpctfswbufvs bv tpm0 
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Au sud-est de la ligne de convergence, il règne un temps plus estival  avec 
mǴñwbdvbujpo bttf{ sbqjef eft ovbhft *tusbupdvnvmvt - gsbduvt+ formés en bordure 
eǴvof qfsuvscbujpo qmvwjp-psbhfvtf nbujobmf gsýmbou mf tve ev qbzt0 NǴbqsðt-midi, le 
temps devient beau avec cumulus humilis et quelques altocumulus et cirrus. Dès la 
gjo ef mǴbqsðt-midi, on note des bourgeonnements importants dans les c ouches 
moyennes (altocumulus floccus et castellanus) avec à nouveau une nébulosité 
beaucoup plus abondante. Ici et là, on observe aussi des bourgeonnements 
importants à partir de cumulus (congestus). EǴftu vne véritable ambiance pré -
orageuse donc  avec des températures de 20 à 21°C dans les vallées et les creux,  et 
encore de 18°C sur les plus hauts plateaux. 
  
Dans la zone limite, on observe un temps brumeux et couvert en matinée, puis une 
dissipation partielle ou totale des nuages bas pendant quelques heure s en après-midi 
pv eñcvu ef tpjsñf. bwbou mǴbssjwñf eft psbhft0 Par ailleurs, la hausse des 
ufnqñsbuvsft eñqfoe ef mb evsñf eft ñdmbjsdjft0 Å Dfbvwfdibjo. po oǴfosfhjtusf 
rvǴvof qfujuf qpjouf ef 35.8±E fo gjo eǴbqsðt-midi  tandis que Gorsem, un peu plus à 
mǴftu. npouf eñkè kvtrvǴè 39.6±E0 Objt ebot mǴfotfncmf. dft sfnpouñft ef 
températures près de la ligne de convergence (qui bouge parfois un peu) sont 
bofdepujrvft. mf wsbj ufnqt epvy of tf nbojgftubou rvf cjfo è mǴftu ef madite ligne de 
convergence.  
  
Place aux orages à présent. 
  
Nf npef ef gpsnbujpo ef dft psbhft. è mǴpsjhjof. ftu bttf{ dmbttjrvf bwfd vof psjhjof 
à la fois thermique et dynamique.   
 

 
Situation synoptique du 29 avril 2018 à 14h00. Source ef mǴjnbhf : KNMI 
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En visualisant la situation synoptique tvs mb dbsuf eǴbobmztf ef 34i22 GMT, il se 
présente  une « qpjouf eǴbjs dibve ¼ tvs mf dfousf ef mb Hsbodf. dǴftu-à-dire le sommet 
eǴvof qfsuvscbujpo gspoubmf è tfdufvs dibve usðt pvwfsu0 EǴftu hñoñsbmement une zone 
à fort dynamisme  avec la rencontre de vents venant de directions différentes, des 
btdfotjpot gpsdñft fu cjfo tpvwfou mb qspyjnjuñ eǴvo kfu-tusfbn0 EǴftu mf dbt bvttj fo 
ce 29 avril 2018 où un jet , certes , modéré mais bien iden tifiable souffle de sud -sud-
esu è mǴftu eǴvo dsfvy eǴbmujuvef fu très près de la pointe de la perturbation.  
  
Ef oǴftu epod qbt vo ibtbse rvf mft psbhft qsfoofou objttbodf mè. pv qmvt 
fybdufnfou. vo qfv è mǴftu ef mb qpjouf fo rvftujpo0 
 
CǴftu mè rvǴjoufswjfou bvttj vof ofuuf psjhjof uhermique des orages. En revenant sur  la 
zone de convergence qui a été précédemment décrite au niveau de  la Belgique, 
celle -ci existait déjà en France quelques heures plus tôt  et est parfaitement 
identifiable grâce aux gros contrastes thermiques présents de  qbsu fu eǴbvusf ef mb 
ligne. 
  

 
Carte reprenant les données de température le 29  avril 2018 

à 17h00. %pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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EǴftu mf mpoh ef dfuuf mjhof. fo sñbmjuñ. rvf mft qsfnjfst psbhft gsboïbjt wpou ob÷usf 
pour ensuite  se regrouper en un vaste amas d Ǵpsbhft multicellulaires 
qbsujdvmjðsfnfou qmvwjfvy0 Vof gpjt mb qfsuvscbujpo psbhfvtf gpsnñf. fmmf tǴbvup-
entretiendra et parviendra à survivre même dans des conditions nettement moins 
bonnes, comme en Belgique,  où toute la partie ouest va passer au -dessus de la 
dpvdif eǴbjs gspje fu tubcmf fo of qfsebou rvf qfv ef tpo joufotjuñ0 FǴpĂ df 
qiñopnðof usðt dvsjfvy. qpvs mǴpctfswbufvs bv tpm. eǴvo ufnqt csvnfvy fu gspje (on 
ne peut plus anti -orageux) rvj ftu qpvsubou tvjwj eǴpsbhfs conséquents  ! 
  
Les analyses de la température potentielle équiv alente (thêta -e) à 850 hPa, à 18h00 
et à 20h00, npousfou usðt cjfo dfuuf qpjouf eǴbjs dibve bttpdjñf bv gspou dibve rvj 
bcpsef mǴftu fu mf tve-est du pays.  
 

  
Cartes de la thêta -e à 850 hPa du modèle Arome  du 29 avril 2018, 

à 18h00 (à gauche) et à 20h00 (à droite). 
%pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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En matière de pluies abondantes, il y en a pour presque tout le monde. Ci -dessous, 
quelques données pluviométriques prises entre 20h 00 et 2h00 reprennent 
essentiellement les pluies liées aux orages proprement dits  : 
  
Schaffen  : 37 mm 
Spa : 28 mm 
Elsenborn  : 25 mm 
Zaventem  : 22 mm 
Beauvechain  : 20 mm 
Bierset : 20 mm 
Deurne : 20 mm 
KleineBrogel  : 16 mm 
Gosselies : 15 mm 
Florennes  : 14 mm 
  
Cependant, localement, les orages prennent un tour bien plus violent. De nombreux 
dégâts sont signalés, entre autres, à Philippeville, Hastière, Dinant et Orp -Jauche. Plus 
particulièrement , ce sont mft sñhjpot ef Fjobou fu eǴJbtujðsf qui sont affectées. En 
effet, u ne première  upsobef tǴftu gpsnñf è mǴpvftu ef Dfbvsbjoh bmpst rvǴvne autre 
*qmvt joufotf+ tǴftu eñwfmpqqñf ebot mb sñhjpo ef Xbvmtpsu *qsðt eǴJbtujðsf+. cel le-ci 
se déplaçant vers le nord -nord -ftu kvtrvǴè Crupet. 
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Svf tǴftu-il passé ? 
  
En reprenant  vof dbsuf eǴbobmztf eft wfout. nbjt vof ifvsf qmvt uýu. è 3; ifvsft, 
celle -ci indique la présence de  mǴpvugmpx (courant de densité) des orages et il est fort 
de constater que ce pseudo -front orageux est quasi perpendiculaire à la ligne de 
convergence et forme une sorte de «  triple point  ¼ è mǴbnñsjcaine mais en miniature. 
Ceci aura particulièrement activé  la cellule passant par là, occasionnant des 
phénomènes par ticulièrement violents dans la région.  
 

 
Carte reprenant les données de vitesse et de direction des vents au niveau du sol,  

le 29 avril 2018 à 19h00. Spvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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À présent, en reprenant une analyse des  conditi ons spécifiques dans les régions des 
deux  tornade s vers 20h00, il se présente une ligne jaune qui indique le parcours des 
deux tornades (remontant vers le nord -nord-ftu+0 Nft ufnqñsbuvsft ef qbsu fu eǴbvusf 
ev qbsdpvst eft upsobeft tǴñubjfou préalablement  égalisées au moment d e la 
formation et du passage de celles -ci, avec des valeurs proches de 15°C dans le fond  
des vallées (un petit 100 mètres au -dessus du niveau de la mer) et comprises entre 
12°C et 14°C sur le plateau.  
 
 

 
Carte reprenant les données de température du 29 a vril 2018 à 20h00, ainsi que la  

trajectoire des tornades. Source de la carte  : Google Maps  
  
À altitude égale (vers 250 mètres), la subsistance  eǴune légère différence  de 
température est constatée  avec des valeurs tendant vers 34±E è mǴpvftu ev qbsdpvst 
des tourbillons  fu wfst 36±E è mǴftu0 Cqsðt mft psbhft. po opuf vof divuf ef 
température de 2 °C à 4°C dans toute la zone . 
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Deux heures plus tôt, vers 18h00,  mb mjnjuf ef mǴbjs dibve tf uspvwf cjfo è mǴftu avec 
21°C à Han-Sur-Lesse. 
 

 
Carte reprenant les  données de température du 29 avril 2018 à 18h00, ainsi que la  

trajectoire des tornades. Source de la carte  : Google Maps  
 
NǴbobmztf eft jnbhft sbebs pfsnfu ef dpotubufs rvf dǴftu mb qbsujf dfousbmf ef mǴñdip 
en arc *uzqf eǴpsbhf nvmujdfmmvmbjsf+ qui remonte grosso -modo le long de la limite 
eousf mǴbjs dibve fu mǴbjs gsbjt bmpst rvf mb dfmmvmf è mǴpvftu ev système, celle qui a 
provoqué les  tornade s, a évolué dans une région qui, à aucun moment du jour et du 
tpjs. oǴb ñuñ upvdiñf qbs mǴbjs dibve0  
 
EǴftu epod mb ezobnjrvf ef mǴñdip fo bsc qui a joué pour cette cellule mais pas la 
température,  eǴpĂ mb tvsqrise de se retrouver face à deux  tornade s après une journée 
fraîche et brumeuse  bien plus automnale que printanière.  
 
Pour la formation des orages qui o ou gjoj qbs gpsnfs dfu ñdip fo bsd. qbs dpousf. dǴftu 
cjfo mǴñmñnfou uifsnjrvf rvj ftu joufsvenu mais pour vérifier cela, il faut remonter 
dans une zone bien en amont de la région des  tornade s. 
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À présent, une comparaison  de mǴjnbhf sbebs ef 39i32 bwfd mes températures qui 
régnaient pratiquement à ce moment -là (17h00) est présentée . La corrélation est 
évidente. Les principales cellules (en rouge) se trouvant au sud de Reims à ce 
moment -mè tf tjuvfou fybdufnfou mè pĂ tf uspvwf mb tñqbsbujpo fousf mǴbjs gsbjt fu mǴbjs 
chaud. 
 

 
Image issue du radar  des précipitations du 29 avril  

2018 à 17h10. %pvsdf ef mǴjnbhf : IRM 
 

 
Température du 29 avril 2018 à 17h00.  
%pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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Il peut en être déduit  que, même si les orages ont eu un mode de formation 
classique, liée à de forts contrastes thermiques, leur mode de survie, par la suite, est 
efwfov dpnqmðufnfou joeñqfoebou eft dpoejujpot fo tvsgbdf0 EǴftu ainsi la 
ezobnjrvf ef mǴñdip fo bsc qui les a « auto-entretenus  » avec, comme expliqué 
précédemment , une rotation intervenant sur  la cellule la plus occidentale  rvj tǴftu 
transformée en supercellule pour ensuite  générer  les tornade s. 
 
En ce qui concerne les  vents, jm oǴz b malheureusement pas un grand no mbre de  
stations dans les parages des tourbillons . À la base de Florennes, située à une 
quinzaine de kilomè usft è mǴpvftu ev qbsdpvst eft tornade s, le vent soufflait assez 
faiblement de nord à nord -esu bwbou fu bqsðt mǴifvsf du passage des  tourbillons , avec 
quelques petites rafales et quel ques soubresauts du vent vers 20h00  quand la 
cellule tornadique passait  è mǴftu ef mb tubujpo0 
 
Au niveau de la région de  Humain, à une petite trentaine de kilo nðusft è mǴftu ev 
parcours des  tornade s, les vents sont un peu  plus variables  mais la prédominance de 
nord à nord -ftu tǴz sfuspvwf bvttj0 Å opufs rvf mf qbttbhf ef mb qfsuvscbujpo 
orageuse ne se contente pas, là,  de simples soubresauts du vent  mais génère des 
sbgbmft kvtrvǴè 83 ln1i0 
 
Pratiquement sur le trajet de s tornades, et plus précisément au début du parcours  de 
la première , il existe une station météo privée à Winenne qui a enregistré une rafale 
ef 96 ln1i0 Efuuf sbgbmf b ñhbmfnfou ñuñ tvjwjf. dpnnf ebot upvuf mb {pof. eǴvof 
petite chute de la température  en passant de 15 à 12°C. 
 
On note que le niveau LCL (Low Condensation Level  fo bohmbjt tpju mǴaltitude 
approximative de la base des nuages + è mǴifvsf eft tornade s était proche  voire 
inférieure à 400 mètres. Cela a très certaineme nt « facilité  » le contact des vortex 
avec le sol. Un retour  sur ce point ftu eǴbjmmfvst fggfduvñ au troisième chapitre.  
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En se référant au modèle météorologique Hirlam pour les vents de surface, la 
dpowfshfodf mjñf è mb sfodpousf ef mǴbjs gsbjt fu ef mǴbjs epvy se trouve  en amont (au 
sud) de la cellule tornadique avec , certes , des discontinuités assez complexes , et une 
circulation généralisée de nord se situe en aval (au nord) de la cellule tornadique,.  
Go eǴbvusft ufsnft. dfmb dpogjsnf rvf mb dfmmvmf wjfou mjuuñsbmfnfou tǴfodbtusfs ebot 
les stratus et la zone à temps frais et humide. Par contre , tj mǴpo sfhbsef mf ojwfbv 922 
hPa, le flux directeur est nettement de sud.  
 
Km gbvu dfqfoebou ufojs dpnquf rvǴjm tǴbhju mè ef qsñwjtjpot è dpvsu ufsnf fu opo ee ré-
analyses. 
 

  
Cartes illustrant la vitesse et la direction des vents moyens (à gauche) et au niveau 700 hPa (à droite). 

Source : Meteociel  
 
Enfin, une série de  quelques totaux de précipitations pris sur 24 heures (donc les 
pluies orageuses additionnées aux autres pluies de la journée et de la nuit)  est 
disponible avec  : 
  
¶ Hauthem : 53 mm  
¶ Ransberg (Kortenaken) : 49 mm 
¶ Gouvy : 47 mm 
¶ Ransberg : 46 mm 
¶ Hastière : 41 mm  
¶ Retie : 40 mm 
¶ Botrange  : 38 mm 
¶ Gembloux  : 37 mm 
¶ Bovigny  : 37 mm 
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Chapitre  2 : Analyses des images  radars et de la cellule 
productrice des tornades  
 

Notre équipe a  pu obtenir et analyser des imageries Doppler de vélocité issues du 
radar de Wideumont. Cependant, il ne nous est malheureusement pas permis de les 
diffuser. Les images prises à 20h10 confirment  mb qsñtfodf eǴvo ejqýmf au moment où 
la tornade balaie la région de Waulsort.  FǴbjmmfvst. ma présence de ce dipôle  est visible 
dans tous les balayages verticaux du radar (0.5°, 1.20°, 2.10° et 3.40°) et donc à 
diffé rentes altitudes. Ce phénomène  confirme mb qsñtfodf eǴvo nñtpdzdlone 
« profond  ».  

%Ǵjm oǴftu qbt qfsnjt ef ejggvtfs mft jnbhfs issues du radar de Wideumont, il est 
néanmoins possible  de donner un exemple de ce que cela donne  via un cas 
américain. Ainsi, les images ci -dessous reprennent les vitesses radiales à différen tes 
altjuveft0 NǴorage observé produisait à ce moment -là une tornade dans la région de 
Simla Ǳ Matheson (Colorado Ǳ Etats-Unis). On y distingue la présence de dipôles sur 
les quatre images  (0.5°, 1.20°, 2.10° et 3.40°), traduisant ainsi vof spubujpo eǴfotfmble du 
dpvsbou btdfoebou ef mǴpsbhf tvqfsdfmmvmbjsf *qsñtfodf eǴvo nñtpdzdmpof 
« profond  »).  

Vitesses radiales à différentes altitudes dans un orage supercellulaire à Simla (USA) en juin 2015.  
%pvsdf ef mǴjnbhf : GR Level 
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Concernant la tornad e de Waulsort, le  balayage à 0.5° indique un dipôle très intense 
avec une vitesse positive bqqspyjnbujwf ef 97 oŤvet et une vitesse négative  
approximative de 55  oŤvet0 Ff ufmmft wjufttft eñopufou mb qsñtfodf eǴvof spubujpo 
très importante à basse altitude.  

Cependant , mb {pof ef spubujpo nftvsñf qbs mǴbohmf ef 207± of dpssftqpoe qbs à la 
tornade proprement dite  nbjt cjfo bvy cbttft dpvdift ef mǴpsbhf0 Sur les images 
prises avant et après 20h10, le manque de données ne permet pas de savoir si la 
rotation était aussi marquée  et si celle -ci concernait les différentes couches du nuage 
orageux. 

 
Gyfnqmf eǴvof jnbhfsjf ef wñmpdjuñ0 Nf dipôle  de couleurs correspond à 

la zone de rotation dans les basses couches ef mǴpsbhf. 
Source : National Weather Service  

 

Dans ce dossier, dǴftu le radar allemand positionné à Neidenbach  qui sera utilisé pour 
fggfduvfs eft bobmztft bqqspgpoejft ef mǴpsbhf qspevdufvs eft upsobeft0  

Npstrvf mǴpo fggfduvf eft bobmztft eft jnbhft sbebst ef sñgmfdujwjuñ. jm ftu oñdfttbjsf 
de tenir  compte de nombreux paramètres  que nous avons déjà quelque peu 
mentionnés plus haut . Parmi ceux-dj. mb ejtubodf tñqbsbou mǴfnqmbdfnfou ev sbebs fu 
mb dfmmvmf. mǴbohmf eǴñmñwbujpo ev sbebs. le rayon de courbure des ondes, mǴbmujuvef ef 
mǴfnqmbdfnfou ev sbebr mais aussi de la cellule étudiée.  

En analysant tout cela, on  arrive à en déduire que le radar allemand utilisé dans nos 
analyses scanne la cellule (qui circule de la région de Givet à la région dinantaise) à 
une alt itude approximative de 1500 à 25 00 mètr es. Cette hauteur est supérieure aux 
qmvt gpsuft sñgmfdujwjuñt pctfswñft bv tfjo eǴvof dfmmvmf psbhfvtf0  
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Ainsi, il est impossible  eǴanalyser tout à fait correctement les toutes basses couches 
ef mǴpsbhf0 EǴftu jnqpsubou eǴfo ufnir compte  surtout dans le dbt eǴbobmztft eǴvof 
tornade.  

Cwbou eǴbmmfs qmvt mpjo. une description  des termes bien spécifiques utilisés dans cette 
partie du dossier  est présentée . En effet , les termes «  écho en arc  », « comma écho  », 
« courant jet de flanc arri ère (Rear Inflow Jet ou RIJ en anglais) » ou encore «  BWER » 
seront utilisés à de nombreuses reprises.  

- Echo en arc (ou Bow e cho en anglais) : un écho en arc est une évolution 
qbsujdvmjðsf eǴvof mjhof ef hsbjot *uzqf eǴpsbhf nvmujdfmmvmbjsf+. Celle-ci prend 
sur les imageries raebst mb gpsnf eǴvo bsd eǴpĂ tpo opn0 Nft ñdipt fo bsd 
peuvent produire des phénomènes sévères te ls que des rafales descendantes  
et parfois des tornades.  

- Comma écho  < vo dpnnb ñdip ftu vof opvwfmmf ñwpmvujpo eǴvof mjhof ef 
grains. Après avoir adopté une str ucture en arc, celle -dj dpoujovf è tǴbsrvfs 
davantage.  

- Book-end vortex  (en anglais) : Les orages situés aux extrémités de la structure 
arquée (écho en arc pv dpnnb ñdip+ cñoñgjdjfou eǴvof spubujpo eǴfotfncmf. 
df rvj qfvu mfvs qfsnfuusf eǴñwpmvfs fo tvqfsdfmmvmft0 Ff nònf. dǴftu tvs dft 
zones que des tornades peuvent se développer.  

- Inflow notch  (en anglais) : ce terme désigne une encoche de faible réflectivité 
qptjujpooñf tvs mf gmbod bwbou eǴvo psbhf0 

- Rear inflow notch  ou RIN (en anglais) : comme son nom mǴjoejrvf. mǴfodpdif ftu 
tjuvñf è mǴbssjðsf ef mǴpsbhf0 Vo TKP bqqbsbju hñoñsbmfnfou mpstrvf mf wfou 
fousbou ebot mǴpsbhf efwjfou tj joufotf rvf mfs précipitations en sont 
partiellement  chassées.  

- Courant jet de flanc arrière (Rear Inflow Jet ou RIJ en anglais) : un RIJ est un 
dpvsbou gspje. tfd fu usðt qvjttbou rvj tǴjouspevju è mǴbssjðsf eft dfmmvmft 
psbhfvtft tjuvñft bv dfousf eǴvo ñdip fo bsd0 Ef dpvsbou pcmjhf eǴvof qbsu mft 
cellules situées devant lui à se déplacer plus rapidement (ce qui amène la 
strvduvsf hñoñsbmf è tǴbsrvfs ebwboubhf+ nbjt, en outre, il peut accentuer la 
tvswfovf ef sbgbmft eftdfoebouft tvddfttjwft0 Nb tvswfovf eǴvo TKL ftu usðt 
souvent annonciatrice de phénomènes venteux violents.  

- BWER ou Bounded weak echo region (en anglais) : Ce terme désigne une zone 
de faible réflectivité entourée et surplombée par des échos de forte 
sñgmfdujwjuñ0 Efuuf {pof joejrvbou mb qsñtfodf eǴvo dpvsbou btdfoebou usðt 
puissant. Les BWER sont généralement associés aux orages supercellulaires.  
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Analyse des cellules orageuses  

 

17h20 

Vo qvjttbou psbhf usbotjuf fo gjo eǴbqsðt-njej tvs mǴCvcf fu mb Obsof en France.  À ce 
moment  là. jm sñqpoe bttf{ cjfo bvy dsjuðsft eǴvof tvqfsdfmmvmf dmbttjrvf. qbs bjmmfvst 
identifiée comme telle par un météorologue de Météo F rance. FǴbjmmfvst. dette 
supercellule produit une tornade dans la Marne.  

 
%pvsdf ef mǴjnbhf : Etienne Kapikian Ǳ MétéoFrance  

via Tweeter.  
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18h00 

Nb dfmmvmf. bv eñqbsu cjfo joejwjevbmjtñf. tfncmf ebwboubhf qsfoesf mft usbjut eǴvo 
système multicellulaire izcsjef0 Upvufgpjt. jm oǴftu qbt jnqpttjcmf rvf mb tvqfsdfmmvmf 
de départ ait évolué en une supercellule HP  (à fortes précipitations) .  

Une encoche de faible réflectivité est bien visible sur le flanc nord -est de la cellule 
(flèche blanche). On nomme cette  encoche un «  inflow notch  ¼0 Efuuf {pof ef mǴpsbhf 
dpssftqpoe è vof jousvtjpo eǴbjs tfd ebot mft cbttft dpvdift0 Il faut préciser que le 
flux général dans les basses couches est à ce moment là au secteur nord à nord -est 
sur la région.  

Cependant, il y a également  une encoche qui se met en place sur le flanc sud -est de 
la cellule (flèche jaune). Cette encoche de faible réflectivité  est probablement liée à 
une inten sification du courant ascendant  rvj btqjsf fo rvfmrvf tpsuf mǴbjs epvy fu 
humide situé aux alentours.  

 

 
Radar des précipita tions le 29 avril 2018 à 18h00. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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18h30 

Le sfbs jogmpx opudi tf efttjof ef qmvt fo qmvt dmbjsfnfou tvs mǴjnbhfsjf sbebs *gmðdif 
jaune), ce qui indique un renforcement de plus en plus important du courant 
ascendant . À ce moment -là, on a soit affaire à une possible supercellule HP, soit à 
une possib le supercellule évoluant vers un écho en arc. La réalité pourrait même se 
trouver dans un continuum entre les deux (hybride supercellule -multicellulaire). Le 
gbju ef of qbt ejtqptfs eǴjnbhft epqqmfs ef wñmpdjuñ à ce moment là oǴautorise pas 
eǴbggjsnfs quoique ce soit davantage.  

Efqfoebou. mb uiñpsjf ef mǴñwpmvujpo eǴvof tvqfsdfmmvmf JR fo vo ñdip fo bsd ftu cjfo 
dpoovf *wpjs jnbhf fo cbt ef qbhf+ bwfd nbjoujfo ev nftpdzdmpof è mǴfyusñnjuñ 
gauche de la structure.  

 
Radar des précipita tions le 29 avril 2018 à 18h30. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  

 

 
%diñnb jmmvtusbou mǴñwpmvujpo eǴvne supercellule HP  

en écho en arc. Source  : Moller  
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19h00 

Go qbttf eǴbcpsefs mb Dfmhjrvf. mǴpsbhf b mft usbjut eǴvo izcsjef *qpttjcmf tvqfsdfmmvmf 
HP évoluant en écho en arc+0 %pvt mft fggfut eǴvo qvjttbou dpvsbou kfu eǴbmujuvef rvj 
tǴjouspevju è mǴbssjðsf ef mb tusvduvsf. un vigoureux  rear inflow jet (RIJ) ou courant jet de 
flanc arrière  se met en place 0 Nb tusvduvsf tǴbsrvf donc davantage.  

 

 
Radar des précipita tions du 29 avril 2018 à 19h00.  

%pvsdf ef mǴjnbhf : Infoclimat  
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19h35 

En utilisant à présent les images du radar allemand pour effect uer des analyses plus 
précises, oo efwjof rvf mb uòuf ef mǴñdip fo bsd. bv-dessus de la vallée de la Meuse, 
ftu bojnñf eǴvof spubujpo0 Il y a là un cas de book -end vortex particulièrement bien 
dessiné (qui pourrait être une probable  supercellule HP qui maintient  certaines de ses 
dbsbduñsjtujrvft+. fu eñkè mft tjhoft eǴvof ñwpmvujpo wfst vo ¬ comma echo  », 
conformément à la théorie . 

Npst eǴvof ñwpmvujpo bggjsnñf wfst vo dpnnb fdip. mf cppl-end vortex pe ut devenir 
le siège de tornades  généralement de courte durée e t de faible intensité.  

 

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 19h35. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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19h40  

Un écho en arc (ou bow echo) évolue dorénavant très clairement en comma echo sur 
le dép artement des Ardennes en France  ainsi que sur la province de Namur .    

Go sfqsfobou mǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf. po dpotubuf rvf dfmmf-ci est plus intense sur la 
« tête  » du comma e cho. Une probable  supercellule se situe toujours sur le flanc 
ouest du système (book -end vortex illustré par un r ond blanc). 

Il en va que cette  dfmmvmf cñoñgjdjf ef mb spubujpo hñoñsbmf jnqsjnñf qbs mǴñwpmvujpo ev 
comma echo. Le RIJ (ou courant jet de flanc arrière) est bien visible au centre du 
comma echo (flèche noire). Celui -ci sévit depuis plusieurs dizaines de m jovuft fu dǴftu 
mǴjoufotjgjdbujpo ef df efsojfs rvj qfsnfu mǴñwpmvujon de la structure générale en 
comma e cho.  

 

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 19h40. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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En effectuant  un zoom sur le flanc ouest du comma echo, o n peut y con stater la 
qsñtfodf eǴvo ¬ Ťjm » ou plus communément appelé en anglais un «  BWER Eye ».  
Cette zone correspond en fait à la présence d Ǵvo qvjttbou dpvsbou btdfoebou rvj ftu 
eǴbjmmfvst si puissant que nònf mft qbsujdvmft eǴfbv ft de glace situées en son sein 
sont projetées en altitude.  

Nb qsñtfodf ofuuf fu evsbcmf eǴvo ¬ BWER » (et ce durant plusieurs dizaines de 
njovuft+ ftu vo ñmñnfou rvj ñubzf mǴizqpuiðtf eǴvof psjhjof supercellulaire de 
mǴpsbhf0 Qs, sur plusieurs images radars  successives, il y a mb qsñtfodf ef dfu ¬Ťjm ».  

 

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 19h40. Sovsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  

 

BWER 
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19h50  

Le comma e dip tvcju ef qmvt fo qmvt mft fggfut ev TKL rvj tǴjoufotjgjf 
considérablement en pcmjhfbou mb tusvduvsf è tǴbsrvfs ebwboubhf0 Nft dfmmvmft tjuvñft 
kvtuf è mǴbwbou tf eñqmbdfou ef qmvt fo qmvt wjuf. upvu fo tǴbggbjcmjttbou0 Go fggfu. 
mǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf ejnjovf. ef nònf rvf mft qsñdjqjubujpot0 Quant au « BWER » 
décrit précédemment , il persiste.  

Les cellule s situées sur le flanc nord du comma e cho se déplacent très rapidement 
soit à environ 100-120 km/h.  

Les premiers dégâts importants s ont observés en Belgique à Dion  où sévissent 
successivement une tornade et une rafale descendante.  

  

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 19h50. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 19h55. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  

 

Sur les images en provenance du radar allemand, l a zone plus éclairée pourrait 
dpssftqpoesf è df rvf mǴpo opnnf vof ¬ fente claire  », c'est-à-dire une zone dénuée 
fo hsboef qbsujf ef qsñdjqjubujpot tf uspvwbou kvtuf è mǴbssjðsf ev dpvsbou btdfoebou0 
Efuuf {pof qfvu joejrvfs mb qsñtfodf eǴvo dpvsbou eftdfoebou ef gmbod bssjðse (ou 
RFD ef mǴbdspoznf Tfbs Hmbol Fpxoesbgu fo bohmbjt). En effet, sur les radars, cette 
{pof ftu qsbujrvfnfou eñovñf ef qsñdjqjubujpot *qpjou cmbod tvs mǴjnbhfsjf sbebs dj-
dessus). 

 

Go sfqsfobou mǴñwpmvujpo ef mb tusvduvsf hñoñsbmf. jm b pu être constaté  que les effets 
ev TKL pcmjhfbjfou mb tusvduvsf è tǴarquer davantage  et à se déplacer de plus en plus 
vite. Les orages situés sur le flanc ouest d e la structure (dont la probable  supercellule 
citée préc édemment) profitent donc de ce phénomène .  
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20h00  

LvtrvǴjdj. mb spubujpo jnqsjnñf qbs mf dpnnb echo a produit ses effets sur les  cellule s 
circulant sur son flanc ouest  durant un laps de temps assez long  pour la cellule située 
au sein du bookend vortex 0 Efuuf spubujpo eǴensemble a eǴbjmmfvst favorisé une 
probable  évolution supercellulaire de cet orage.  

Toutefois, le comma e cho est à présent totalement déstructuré. Le RIJ a tout 
simplement usbotqfsdñ mb tusvduvsf0 Nft dfmmvmft tjuvñft è mǴbwbou *pv bcpset 
immédiats) du RIJ sont littéralement expulsées et dé structurées, cela indiquant la 
survenue de vents extrêmement intenses dans les couches moyennes. Seul es 
subsistent quelques cellules  epou mǴvof qbsujdvmjðsfnfou wjhpvsfvtf0 EǴftu dfuuf 
cellule qui  va produire la tornade  F3 de Waulsort au niveau du hameau de Lenne.  

Cet orage, qui faisait partie de la pointe sud -ouest du book -end vortex (et qu i est 
tjuvñf è mǴñdbsu ev TKL+. tf sfogpsdf sbqjefnfou0 NǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf mb qmvt nbsrvñf 
concerne le flanc sud -ouest de la cellule ta oejt rvǴvof fodpdif bqqbsbju0 Efuuf 
fodpdif eñopuf mb njtf fo qmbdf eǴvo opvwfbv qspcbcmf TKP0 Efmvj-ci indique une 
opvwfmmf jousvtjpo eǴbjs tfd ebot mft cbttft couches et les couches moyennes  à 
mǴbssjðsf ef mb dfmmvmf psbhfvtf0  

Il faut cependant faire a ttention car eǴbvusft jnbhft sbebst *dfmmft ef Xjefvnpou+ of 
confirment pas la présence de cette encoche sur le flanc sud. Cela peut provenir du 
fait que le radar de Wideumont scanne la cellule à plus basse altitude que le radar 
allemand.   

 
Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 20h00. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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20h10 

Uboejt rvf mb dfmmvmf tjuvñf è mǴpsjhjof tvs mf gmbod pvftu ev dpnnb edip tǴjoufotjgjf 
rapidement et adopte une trajectoire sensiblement différente, une puissante tornade 
dévaste au même moment une exploitation agricole à Lenne.  

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 20h10. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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20h15 

Tandis que la tornade poursuit sa route et touche successivement Saint Médard et la 
sñhjpo eǴGwsfibjmmft. mft jnbhft sbebst ef réflectivité montrent une encoche  de faible 
réflectivité  sur le flanc est de la cellule. Cela apporte un élément e n plus en faveur 
eǴvof ñwpmvujpo tvqfsdfmmvmbjsf ef mǴpsbhf fo tusvduvsf JR0 Efuuf fodpdif *spoe cmbod+ 
correspond parfaitement aux zones touchées par la tornade.  

 

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 20h15. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  

 

Une nouvelle évolution de la structure générale est également constatée . En effet, 
ef opvwfmmft dfmmvmft tf eñwfmpqqfou è mǴftu ef mǴorage en question et le tout 
commence à se structurer en écho en arc.  
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20h25 

Les nouvelles c ellules qui se sont développées  ainsi que notre cellule initiale 
adoptent à nouveau une évolution arquée.  Nb njtf fo qmbdf eǴvo ¬ nouveau  » RIJ 
tfncmf tǴpqñsfs0  

Mais ce qui tvtdjuf mǴjouñsòu ftu mǴñwpmvujpo ef mǴpsbhf0 Go fggfu. mb qsñtfodf eǴvo ñdip 
sur le flanc sud de celui -ci se manifeste .  

Cet écho semble même évoluer fo df rvf mǴpo bqqfmmf vo DXGT déjà étudié 
précédemment (rond blanc). Cette zone correspond toujours au passage de la 
tornade qui circule à ce moment là entre Lustin et Maillen.  

Cependant, les dégâts sont très faibles et la tornade peine à toucher le sol en de 
nombreux endroits. Cela pourrait correspondre à un affaiblissement de celle -ci.  

%vs mǴjnbhf sbebs. il y a donc ce qui semble être un BWER. Celui -ci étant  entouré de 
précipitions.  

Ainsi, le mésocyclone po urrait très bien évolu er, à ce moment -là, en mésocyclone 
occlus. Une telle possibilité indique que les précipitations e ntourent dorénavant le 
nñtpdzdmpof fu mǴbggbjcmju qsphsfttjwfnfou0 À ce stade, jm oǴftu logiquement p lus 
possible de  parler de supercellu mf nbjt eǴvof opvwfmmf ñwpmvujpo fo ñdip fo bsd0  

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 20h25. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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20h30 

Les analyses menées par notre équipe se terminent. FǴbjmmfvst. qlus aucun dégât 
important oǴftu pctfswñ au-delà de la région de Lustin Ǳ Courrière. 

Sur les radars, la dfmmvmf *fu mb tusvduvsf hñoñsbmf+ qsfoofou ef qmvt fo qmvt mǴbtqfdu 
eǴvo bsd ñwpmvbou è opvwfbv qbs mb tvjuf bv tubef ef comma echo. 

Il est probabl e, à ce moment là , que le mésocyclone ne soit  plus suffisamment 
structuré pour supporter une tornade.  

 

Radar des précipitations du 29 avril 2018 à 20h30. %pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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Cobmztft eñubjmmñft ef mǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf bv tfjo ef mǴpsbhf  

Des études américaines ont démontré la présence de ce qu j tǴappelle un «  trou de 
foudre  » au sein de courants ascendants rotatifs (mésocyclones). Certains chercheurs 
pou ñnjt mǴizqpuiðtf rvf dfuuf bctfodf ef dibshf *ev npjot è cbttf bmujuvef+ bv tfjo 
des courants ascendants puissants est due à mǴbctfodf sfmbujwf eft qsñdjqjubujpot0 
Dans le cas qui suscite notre intérêt , on a pu observer cela sur les cartes détaillées de 
mǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf0  
 
20h06 
Nb upsobef gsbqqf mft {poft tjuvñft fo bnpou ef mb wbmmñf ef mb Ofvtf fu tǴbpproche 
de Waulsort (cercle rouge +0 NǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf qsjodjqbmf dpodfsof mb wbmmñf ef mb 
Ofvtf ev dýuñ eǴJfsnfupo- Jbtujðsf bjotj rvǴvof {pof upvuf qspdif ev qbttbhf ef 
la tornade. 
 

 
Carte du radar de détection de fo udre, le 29 avril 2018 à 20h06. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
 
 
 



 

 
Page 38 

 

Une autre carte prise 30 seconde s après sur une zone située un peu plus au nord 
(entre Hastière et Onhaye)  joejrvf mǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf mpstrvf la tornade sévit (en 
efipst ef mǴjnbhf) plutôt sur le cô té en bas à droite (flèche rouge ).  
 
Km tǴz sfuspvwf une trðt gpsuf dpodfousbujpo eǴñdmbjst juste au nord -ouest par rapport au 
déplacement du tourbillon.  
 

 
Carte du radar de détection de fo udre, le 29 avril 2018 à 20h06. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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Les deux images suivantes reprennent les coups de foudre sur la région de Waulsort 
Ǳ Jbtujðsf è 42i29 fu è 42i2;. dǴftu-à-dire au moment où la tornade balaie la région 
de Waulsort Ǳ Lenne. La position (théorique) de la tornade est matérialisée par un 
rond rouge.  

 
 

 
Cartes du radar de détection de foudre, le 29 avril 2018 à 20h07 et à 20h09.  

Source des images  : Kachelmannwetter  

 

Ces images npousfou vof usðt gpsuf dpodfousbujpo ef dpvqt ef gpvesf è mǴpvftu fu bv 
nord-ouest de la région de Waulsort, au moment où la tornade fait des ravages. À 
mǴfoespju nònf ev qbttbhf ef mb upsobef. qfv eǴbdujwjuñ ftu dpotubuñf. df rvj sfkpjou 
mǴizqpuiðtf ev gameux « trou de foudre  » citée précédemment.  
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En prenant nbjoufobou mǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf uspjt è rvbusf njovuft qmvt ubse. è mǴjotubou 
pĂ mb upsobef gsbqqf ef qmfjo gpvfu mǴfyqmpjtation agricole située à Lenne, la principale 
activité électrique est observée sur une zone étroite, à quelques encablures juste à 
mǴpvftu ev qbttbhf ef mb upsobef0 
 
20h10 
 

 
Carte du radar de détection de fo udre, le 29 avril 2018 à 20h10. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
 
Cette très forte concentration eǴñdmbjst sur une zone restreinte (et ce sur les trois 
images) pourrait indiquer la «  limite  » entre le puissant courant ascendant (qui circule 
très probablement sur la région de Lenne) et le courant descendant principal (qui 
djsdvmf usðt qspcbcmfnfou tvs mb sñhjpo eǴQoibze). 
 
En comparant les images sbebst fu eǴjnqbdut. po pcujfou une théorie qui conforte les 
imageries Doppler . è tbwpjs mf eñwfmpqqfnfou eǴvo nñtpdzdmpof tvs mb sñhjpo ef 
Mesnil Saint Blaise Ǳ Waulsort  - Lenne (se développant sous le courant ascendant) et 
les très fortes précipitations circulant sur la région de Gerin  Ǳ Hastière - Onhaye 
(précipitations associées au courant descendant). La principale activité électrique 
étant située à la frontière entre les courants ascendants et descendants.  
Cette très fort f bdujwjuñ ñmfdusjrvf tjuvñf kvtuf è mǴpvftu ev qbttbhf ef mb upsobef tf  
poursuit sur les zones situées plus au nord.  En effet, tandis que la tornade sévit dans 
mb sñhjpo eǴGwsfibjmmft. mb qsjodjqbmf bdujwjuñ ñmfdusjrvf tf tjuvf upvkpvst è mǴpvftu ev 
passage du phénomène, dans ce cas -ci, tvs mb sñhjpo eǴZwpjs Ǳ Godinne. 
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À 20h12, les impacts de foudre au moment où la tornade circule sur la région de 
Hprvfvy dpogjsnfou mb qsñtfodf eǴvof usðt gpsuf dpodfousbujpo eǴbdujwjuñ ñmfdusjrvf 
kvtuf è mǴpvftu ef mb tornade. 

 

 
Carte du radar de détection de foudre, le 29 avril 2018 à 20h12. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
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20h22  
 

 
Carte du radar de détection de fo udre, le 29 avril 2018 à 20h22. 

%pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
 
20h26 
 

 
Carte du radar de détection de foudre, le 29 avril 2018 à 20h26.  

%pvsdf ef mǴjnbhf : Kachelmannwetter  
 
À ce moment là, il y a upvkpvst vof usðt gpsuf bdujwjuñ ñmfdusjrvf tjuvñf è mǴpvftu eft 
dégâts observés  par après, cela principalement sur la région de Bauche Ǳ Crupet 
tvjuf bv qbttbhf eǴvof upsobef0 
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Chapitre 3 < Ufoubujwft eǴfyqmjdbujpot dpodfsobou mb gpsnbujpo fu 
mǴjoufotjgjdbujpo eft upsobeft 
 
Vo qfv ef uiñpsjf bwbou eǴbmmfs qmvt mpjoǼ 
 
Nft upsobeft eǴpsjhjof nñtpdzdmpojrvft bqqbsbjttfou hñoñsbmfnfou lorsque le 
courant descendant de flanc arrière (RFD ef mǴbdspoznf bohmbjt) commence à 
contourner la base du courant ascendant, affaiblissant de ce fait progressivement 
mǴpsbhf dbs jm dpvqf tpo bmjnfoubujpo fo bjs dibve fu ivnjef0 Efqfoebou. dfuuf 
période, définie comme la plus favorable pour la format ion des tornades ne dure 
hñoñsbmfnfou qbt usðt mpohufnqt0 EǴftu fo fggfu è df npnfou mè rvf mb wpsujdjuñ 
fournie à la fois par les influences des courant ascendant et du (ou des) courant(s) 
descendant(s) est à son apogée.  
 
Nft upsobeft eǴpsjhjof opo nñtpdzdmpojrvf *pv mboetqpvu+ tf gpsnfou soit à partir 
des différents  flux entrants et sortan ts de ou des  orage(s) ou soit d'une rencontre 
entre différentes lignes de  convergence. Ces différentes rencontres de  flux de force 
et/ou de direction différentes peuvent amener la mise en place de zones de rotation 
appelées mésovortex  ou misocyclones. Ces zones de rotations ne concernent 
cependant que les très  basses couches  de l'orage.  Ce type de tornades peut se 
développer au passage d'orages monocellulaires, multicellulaires, voire 
supercellulaires.  

En effectuant les analyses des dégâts, il a pu être constaté  que sur une très grande 
partie de son parcours, la tornade de Waulsort était relativement de «  faible  » 
intensité. Les zones les plus touchées se concentrant généralement sur les hauteurs 
dominant directement les rivières ou fleuves traversés.  

Parmi ces zones, celle de Waulsort (au niveau du hameau de Lenne essentiellement)  
a été, et de très loin, la plus touchée.  
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Le hameau de Lenne dévasté par la tornade du 29 avril 2018.  

 
Les tornades traversant des zones accidentées ne sont pas si rares que cela en 
Belgique (Melreux en 2015, Sart-Lez-%qb fu Oboibz fo 4236. Nñhmjtf fo 3;:4  fudǼ+ 

 

 
 

Dégâts de la tornade du 16  septembre 2015 à Melreux.  










































































































































































































































































































